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I. Introduction

À l'heure actuelle, nombreuses sont les entreprises qui fournissent un accès à Internet. Pour arriver à ce résultat, ces entreprises ont besoin d'appareils très sophistiqués. Ces appareils existent grâce à des sociétés telles que Daphne, où j'ai effectué mon stage. Cette société assemble, vend et assure le service technique de CMTS et de modem. Appareils permettant de fournir un accès à Internet au moyen du réseau de télédistribution.

Pour pouvoir offrir une assistance technique de qualité et surveiller le bon comportement des équipements et de la connectivité, il faut pouvoir dire ce qu'il s'est passé à un moment « T » d'une date donnée. La société Daphne à développé un logiciel sous forme d'interface Internet qui permet d'obtenir ces différentes informations. Mais pas uniquement, ce dernier permet aussi de faire divers réglages techniques comme le déclenchement d'alarmes lorsque les équipements ne se comportent pas normalement.

Le projet que l'on m'as confié était l'amélioration de la gestion et de l'affichage des données d'historique ainsi que la conception de graphiques rendant plus claire la présentation des fluctuations des données recherchée. 

II. Présentation de la société

J'ai effectué mon stage au sein de la société Daphne S.A. (Data Phone Network) qui est une société belge implantée à Mons et dont le but premier a été de fournir les meilleures technologies de connectivité à haut débit dans le domaine industriel.

Depuis 1989, la société est restée fidèle à son but en émergeant comme leader dans les produits et services pour les compagnies traitant avec le réseau câblé. La société à pour particularité de pouvoir proposer des services qui répondent précisément aux exigences de ses clients. Ces solutions proposées conviennent particulièrement pour les réseaux câblés de petites et moyennes taille (campings, hôtels...). et incluent :

· Data Over Cable Systems ( DOCSIS CM, CMTS, OSS)

· Des technologies pour fournisseurs d'accès à Internet

· De la VOIP (Voice Over Ip) et des commutateurs logiciel

· Des points d'accès pour connectivité sans fil (WiFi)

En 2001, Daphne S.A. s'est vue décerner par la ville de Mons le prix Mercure qui consacre les entreprises florissante de la ville et qui leur donne le titre d'ambassadrice.

III. Préambule

I.I. Explication du rôle et du fonctionnement d'un CMTS

Un CMTS est un équipement permettant de faire communiquer un réseau câblé coaxial d'une part, avec un réseau Ethernet de l'autre. Le CMTS fait donc partie de la catégorie des ponts. Pour cela, le CMTS transforme les paquets Ethernet reçu sur son interface Ethernet en un flux de donnée transmissible sur le réseau câblé. Les CMTS sont majoritairement utilisé pour connecter des utilisateurs à Internet via le câble de télédistribution. Un CMTS peut fournir une connexion à 1000 modems sur un réseau pouvant atteindre jusqu'à 100 km avec un débit d'environ 45Mbits/sec.

Entre un ordinateur destiné à être connecté à Internet et le CMTS, il est nécessaire de venir y ajouter un modem. Ces derniers possèdent généralement deux type de connexion physique à l'ordinateur :  USB ou Ethernet. Il est à noter que puisque le CMTS connecte un réseau de type Ethernet au réseau câblé, celui-ci supporte aussi les téléviseurs. Ces derniers sont, comme pour les ordinateurs, connectés aux modems.
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II. Environnement et outils utilisés

Comme pour tout équipement électronique intelligent, les CMTS sont équipés d'un système d'exploitation. Celui présent dans les CMTS de la société Daphne S.A. est la distribution Linux Debian version Sarge. Version réputée par sa facilité d'utilisation et sa robustesse en tant qu'utilisation serveur.

La machine que j'ai utilisée durant mon stage était une machine sous environnement Windows (Windows 98 précisément). Ce dernier m'as suffit amplement pour le travail que j'ai eu à effectuer. Pour le développement justement, j'ai utilisé le logiciel nommé Crimson Editor qui est un logiciel de traitement de texte gérant la coloration syntaxique pour une pléthore de langages informatiques tels que le C, C++, HTML, PHP, CSS, SQL, Shell script,...

Il permet aussi d'ouvrir des fichiers et de les enregistrer au moyen du protocole FTP. Cependant, il ne permet pas d'effectuer le rapatriement de fichiers à partir d'un serveur FTP sur la machine locale. pour cela, j'ai utilisé l'invité de commande de Windows avec la commande adéquate.

Enfin, pour tester mes créations et les modifications apportées aux pages existante, j'ai utilisé le navigateur internet de Microsoft fournit avec Windows, Internet Explorer. J'ai également testé ces derniers avec Mozilla Firefox pour voir si tout allait bien en ayant bien toujours en tête que la plupart des utilisateurs utilisent le navigateur de Microsoft et que donc, une majorité des clients de la société aussi.

III. Description de l'application WEB du CMTS

Je ne décrirais ici que la partie de l'application sur laquelle je travaillais.

OSS Amber, c'est ainsi qu'est baptisé le logiciel situé dans le CMTS. Ce logiciel est en fait une application Web comme on l'appelle dans le milieu. C'est à dire que c'est une application qui est régie par une interface accessible par un navigateur internet. L'OSS Amber permet à l'utilisateur de surveiller le bon fonctionnement du CMTS et des modems qui y sont connectés et bien sur  d'y effectuer des réglages. 

L'utilisateur accède à l'OSS Amber en entrant l'adresse IP du CTMS dans son navigateur internet. Il arrive dès lors sur une page d'identification demandant d'entrer le nom d'utilisateur et le mot de passe associé. Une fois identifié, un vaste choix de possibilité est proposé dans le menu de gauche. La section sur laquelle j'ai travaillé s'intitule « History View » et concerne la vue des historiques.  Cette catégorie est divisée en 4 sous catégories dont 3 sur lesquelles j'ai travaillé. 

Le nom de ces catégories est :

· « CPE/IP Assignement History »

· « General Device History »

· « RfParameters »

Celles dont je me suis occupé sont les trois premières.

« CPE/IP Assignement History » permet de voir la dénomination, l’adresse MAC, l’adresse IP d’un CMTS ainsi que la ou les adresses IP du ou des modems qui y sont connectés.

« General Device History » est une vue de l’historique des données concernant les équipements rattachés au système. 

« RfParameters History » n’était pas encore réalisé.

IV. Présentation du projet

Le projet que j’ai dû réaliser durant mon stage de fin d’étude s’est concentré sur la partie de l’OSS Amber qui concerne la présentation des  données d’historiques.

Tout d’abord, j’ai dû uniformiser et réorganiser l’agencement de la progression entre les différentes pages. En effet, la société trouvait que la version actuelle de l’application nécessitait trop de « click » avant d’arriver à la présentation des données désirées.

Ensuite, j’ai dû ajouter une fonction permettant d’avoir une vue résumée des différents changements important dans les données et ce, pour certaines « Mib Group » précises.

Après cela, j’ai implémenté la génération et la présentation dynamique de graphiques. La aussi, cette option est limitées à certaines « Mib Group » qui sont : « Upstream Status », « Downstream Status », « Interface Errors », « Interface Octets », « Interface Packets ». Ces graphiques montrent au l’évolution au fil du temps de données propres à chaque « Mib Group ». Ce sont parfois des graphiques à courbes simples ou à courbes double. 

En outre, j’ai dû réaliser la commande d’un client qui concernait la vue des historiques des assignements d’adresse IP pour les clients (CPE/IP Assignement History). Ce client avait demandé à ce que cela soit possible de rechercher une adresse IP d’une machine et que le modem lui ayant attribué une adresse IP soit affiché sous forme de tableau récapitulatif avec la possibilité de cliquer sur ce dernier pour avoir le récapitulatif complet des IP assignée par ce modem.

Enfin, j’ai dû réaliser la page d’historique des paramètres Rf (RfParameters History). Cette page doit afficher par défaut le graphique des données pour le mois précédent avec possibilité de rechercher une date précise mais aussi d’afficher les données sous forme de tableau. Les données varient en fonction du type de l’équipement précédemment sélectionné.

V. 
Modification de la présentation générale

I.I. Page d’accueil des historiques

La page d’accueil des historiques est composée d’un tableau de 4 lignes dont chacune des lignes correspond à un lien vers une section précise des historiques. Ces quatre sections sont :

· CPE/CM IP Assignment History

· RfParameters History

· General Device History

· Mib Tree Presentation History

Aucune modification n’a été effectuée sur cette page, celle-ci ne pouvait en effet pas être plus simple et explicite.

V.II.
General Device History


V.II.I.
Ancienne présentation

V.II.I.II.
Page de sélection des équipements

La page de sélection des équipement était constituée d’un ensemble de tableaux ayant pour chacun un ensembles de case « On/Off » à cocher. Chaque tableau représentant un type d’équipement (CM, CMTS …) et chaque paire de case à cocher pour activer/désactiver l’affichage d’un groupe de données. 



V.II.I.III
Affichage résumé des données

Cette page est constituée en premier lieu d’un tableau récapitulatif indiquant la dénomination de l’appareil qu’il est en train de consulter, son adresse MAC, son adresse IP, sa description, le lieu ou il se trouve ainsi que l’adresse e-mail de contact de la personne responsable. En dessous de cela, un nombre de petits tableaux correspondant à chaque « Mib Group » dans lesquels on peut voir les informations spécifiques à chacune d’elles. Les  « Mib Group » sont comme des classes correspondant à chaque groupe de données enregistrées pour les différents équipements. Ainsi nous avons les « Mib Group » :

· « Bridge Entry »

· « Upstream Spectrum »

· « Upstream Status »

· « Identification »

· « IP Address »

· « Interface »

· « Interface Errors »

· « Interface Packets »

· « Interface Octets »

· « Interface Status »

· « Mac Layer Status »

· « Downstream Spectrum »

· « Downstream Status »

Dans chaque petits tableaux, la possibilité de voir une vue détaillée ou une vue graphique. La vue graphique n’était pas encore implémentée contrairement à la vue détaillée.

V.II.I.IV
Affichage détaillé des données

La page d'affichage détaillé des données est constituée de trois bloc distincts :

Le premier bloc sert à choisir une plage horaire à l'aide de plusieurs listes déroulantes. La sélection de la date de début de recherche et de la date de fin de recherche s'effectuent toutes deux à l'aide de 5 listes. On choisit d'abord l'année, ensuite le mois, le jour, l'heure et les minutes. Ce choix s'effectue donc sous format de date anglaise.

Le deuxième bloc varie en fonction du « Mib Group » sélectionné. Dans tous les cas, un tableau récapitulatif de l'appareil dont on consulte l'historique affiche le label, l'adresse IP et le « shared secret ». Ce qui change d'un « Mib Group » à un autre, est le choix de l'interface sur laquelle on veut effectuer la recherche. 

Le troisième bloc est l'affichage des données dans un tableau dont chacune des colonnes correspond à un champ de la table concernée.

V.II.II.

Modifications effectuées

V.II.II.I.
Page de sélection des équipements

J’ai considérablement modifié la page d’accueil des historiques. Afin de ne plus avoir un nombre de tableaux l’un sur l’autres et disproportionnés, j’ai opté pour un choix composé d’une liste déroulante. Cette liste déroulante contient la liste des types d’équipements qui ont des enregistrements dans la base de donnée du système (CM, CMTS ...). En dessous de cette liste déroulante, un tableau récapitulatif listant les équipements disponible pour le type sélectionné dans la liste déroulante. Ce tableau possède X colonnes qui permettent d’indiquer :

· Le label

· L'adresse IP

· Le « shared secret »

Lorsque l’utilisateur accède à la page pour la première fois, la valeur de la liste déroulante choisie par défaut est le CMTS. En effet, c’est cette section que les clients utilisent le plus souvent ainsi que les employés de la société. Lorsque l’on sélectionne un autre type d’équipement, la page se recharge et met à jour les informations contenues dans le tableau récapitulatif. Chaque ligne du tableau est cliquable et redirige l’utilisateur vers les informations détaillées de l’appareil sélectionné.


V.II.II.II.
Affichage détaillé des données

L'affichage détaillé des données se fait désormais sans devoir passer par une page affichant les données résumées. Pour pouvoir supprimer cette dernière, j'ai du créer la page d'affichage détaillé de telle sorte à ce que l'on puisse sélectionner les différents « Mib Group » à partir de la même page. J'ai opté pour l'utilisation d'une liste déroulante. En effet, j'ai jugé que c'était le moyen le plus simple et le plus rapide permettant de passer de « Mib Group » en « Mib Group ». Pour palier au problème du choix de l'affichage des données, j'ai ajouté une seconde liste déroulante permettant quant à elle de sélectionner une vue détaillée (choix par défaut) et une vue graphique.

Afin de ne pas afficher le tableau récapitulatif de l'appareil sélectionné sur toutes les pages, j'ai rajouté une entrée dans la liste des « Mib Group » intitulée « System Information » et qui permet donc de voir le tableau résumant les données de l'appareil dont la personne consulte l'historique.

Pour la recherche de données, j'ai gardé le principe de listes multiples permettant de sélectionner année, mois, jour, heures et minutes pour la date de début et de fin de recherche. J'ai éliminé le tableaux central précisant le label, l'adresse IP et le « shared secret » de l'appareil pour placer ses données en haut de page comme sous-titre. J'ai par contre incorporé la recherche sur interface dans le tableau de recherche des dates de manière à ce que ce soit unifié. 

En dessous de cela, le tableau d'affichage des données. Il n'a pas changé par rapport à l'ancienne présentation mis à part que je n'ai pas affiché certaines colonnes pour chaque « Mib Group » selon les directives reçues de mon maître de stage.

VI.  Réalisation et implémentation de la présentation résumées des données.

Le second travail que j'ai eu à réaliser durant mon stage a été de créer un affichage résumé des données pour des « Mib Group » précis.

Le principe de base était d'afficher clairement chaque changement d'état selon des critères spécifiques à chaque « Mib Group ». Ainsi pour les « Mib Group » concerné, l'utilisateur peut accéder à la vue résumée à l'aide de la deuxième liste déroulante ou apparaît le choix « Summary View » en plus de « Detailed View » et de « Graphic View ».

Le tableau de présentation résumée des données possède le même nombre de colonnes que pour la vue détaillée. Le seul changement est que ce dernier ne contient que les enregistrements changeant. Pour faire simple, si le débit en downstream est de 8 Mhz pendant 30 enregistrements et que le 31 enregistrement celui-ci vaut 6 Mhz, ne serons affichés dans le tableau que le premier enregistrement à 8 Mhz et le premier enregistrement à 6 Mhz. Ces données sont triées par date descendante et par interfaces pour les « Mib Group » en possédant plusieurs et uniquement par date descendante pour ceux n'en possédant qu'une.

VII.  Implémentations des graphiques

La troisième partie de mon travail a été d'implémenter la réalisation dynamiques de graphiques à partir des données récupérée dans les différentes tables de la base de donnée. Pour ce faire, j'ai testé diverses solutions logicielles et essayé de les adapter aux besoins de l'entreprise. Je vais vous présenter ces logiciels.


VII.I.

JpGraph

JpGraph est une librairie PHP orientée objet très complète permettant de créer toutes une gamme de graphiques différents. On peut dire que c'est la librairie la plus connue pour cet usage. Cette dernière utilise la librairie GD de PHP. GD est une implémentation pour PHP qui permet de traiter des images. JpGraph permet d'utiliser les assez fonctions complexes de GD en passant par ses méthodes ce qui rend le tout beaucoup plus aisé.  



VII.I.I.
Installation

Afin de faire fonctionner JpGraph, il faut tout d'abord s'assurer que la version serveur de PHP installée l'a été avec le module GD. Dans mon cas, GD n'était pas installé, j'ai donc dû procéder à son installation de manière assez simple : le système sur lequel j'ai travaillé est une distribution Linux Debian, et GD est disponible dans les dépôts logiciel de cette dernière. Il a suffit pour l'installer de procéder avec la commande :


apt-get install php4-gd

Sur certaines autres distribution, ce n'est pas possible d'installer GD de cette manière, c'est lors de la compilation du logiciels que l'on doit spécifier si il faut ajouter ou non la librairie GD. Si j'ai été dans ce cas, j'aurais dû désinstaller le serveur PHP et puis le réinstaller en le compilant à partir des sources et en ajoutant la prise en charge de la librairie. Une fois cette librairie installée, il faut mettre les fichiers de JpGraph dans le dossier voulu sur le serveur PHP. Un autre problème rencontré ici a été que JpGraph a besoin de certaines polices Windows pour fonctionner. J'ai donc procédé à l'installation de ces polices de manière assez simple : travaillant sur un ordinateur équipé du système d'exploitation Windows 98, j'ai été chercher les polices de ce derniers dont JpGraph a besoin (Arial, et Verdana) et je les ai transférées dans le dossier des polices du système d'exploitation Linux. J'ai ensuite  dû modifier leur nom afin de les faire correspondre au nom de police que recherchait JpGraph. Après avoir effectué ces modifications, JpGraph était enfin opérationnel.



VII.I.II.
Utilisation et avis sur cette solution

L'utilisation de JpGraph est assez simple et parfaitement documentée. La première étape est de spécifier dans le code PHP qu'il faut inclure les fichiers de JpGraph. De cette manière, lors d'un appel de méthode propre à JpGraph, PHP va rechercher dans les fichiers inclus si il la trouve et l'exécute.

La seconde étape est de spécifier la création du graphiques avec sa taille désirée et le type de graphique (histogramme, courbes, camembert ...). Une fois cela réalisé, il faut envoyer les données que l'on veut utiliser pour le graphique. Dans mon cas, les données envoyées différeront d'un « Mib Group » à un autre. Cependant une donnée sera toujours semblable quelque soit le graphique : l'axe des X. Celui-ci contient les dates. JpGraph détecte et prend en charge la mise à l'échelle des dates, c'est-à-dire que si les dates se suivent mais avec des intervalles irréguliers, ce dernier crée lui même les points nécessaires afin d'avoir une échelle avec une intervalle fixe et cohérente.

JpGraph convient donc parfaitement à l'usage recherché et est ultra performant. Malheureusement, ce dernier est payant pour un usage commercial ce dont il est question dans le logiciel dans lequel il serait implémenté. Le gros problème n'est pas que le logiciel soit payant, c'est sont prix exorbitant qui a fait qu'on ne l'as pas choisi. En effet, la licence est vendue en fonction du nombre d'utilisation, or, comme il serait appliqué sur tous les logiciels des clients existant et à venir, la société devrait prendre la licence pour une utilisation illimitée. Le prix de cette dernière étant exorbitant, je n'ai donc pas pu garder cette solution.


VII.II.
Artichow

Artichow, comme JpGraph, est une librairie PHP permettant de créer des graphiques. Le leit-motiv de ses concepteurs était de proposer une librairie aussi riche que JpGraph mais qui puisse être utilisée de manière complètement libre même lors d’une utilisation commerciale. Ce dernier utilise lui aussi la librairie GD de PHP.



VII.II.I.
Installation

Comme pour JpGraph, Artichow a besoin que la librairie GD soit installée sur le serveur PHP. Si tel n’est pas le cas, sur une distribution Linux Debian, on procède grâce à la commande suivante :


apt-get install php4-gd

Une fois l’installation de la librairie, il ne reste plus qu’à placer les fichiers d’Artichow dans un dossier sur le serveur PHP.



VII.II.II.
Utilisation et avis sur cette solution

Au niveau de l’utilisation, celle-ci est basée sur le même principe que JpGraph : on doit faire appel aux méthodes d’Artichow qui se chargent d’effectuer les opérations dans les méthodes complexes de GD. Les méthodes d’Artichow ont d’ailleurs un nom quasi semblable à celles de JpGraph et se comportent à peu près de la même façon.

La première chose à faire, est d’indiquer à PHP le chemin vers le fichier du type de graphique que l’on veut utiliser. Pour ce faire, il faut procéder comme suit :


require_once ("Artichow/LinePlot.class.php");

Le require_once permet comme pour l’include, d’indiquer à PHP d’utiliser un fichier annexe. La grosse différence entre les deux est que le require_once permet d’inclure le fichier une seule fois et évite ainsi de redéfinir les fonctions. On peut voir ici le chemin relatif vers le fichier LinePlot.class.php. Ce fichier permet de réaliser des graphiques en courbe. Pour les autres types de graphique, ce n’est évidemment pas ce fichier qu’il faut inclure. Chaque type de graphique possède son propre fichier et ses méthodes lui correspondant. L’inclusion du fichier est la seule opération pré-requise nécessaire au bon fonctionnement d’Artichow.

La seconde étape consiste à créer un objet graphique qui pourra être personnalisé par la suite. Pour créer cet objet, il faut faire appel au constructeur de la classe graphique en lui spécifiant en paramètre la taille qu’il aura :


$graph = new Graph(400, 400);

Cette taille est exprimée en pixel. Le graphique de cet exemple fera donc 400 pixel de long sur 400 de large. Il faut ensuite récupérer les informations nécessaires et constituer un tableau avec celles-ci. Ceci fait, il est nécessaire de créer un objet du type de graphique voulu en lui spécifiant le tableau de donnée que l’on vient de constituer et ce, de cette manière :


$plot = new LinePlot($donnees);

L’objet est maintenant créé. Il est possible de personnaliser le graphique en lui attribuant une couleur de fond, une couleur de dégradé etc. Ces paramétrage se font en appelant les méthodes adéquates que je n’expliquerai pas ici. On peut aussi régler la précision décimale souhaitée pour les points affichés sur le graphique. Pour cela, il faut faire appel à la méthode «   setLabelPrecision() » utilisée comme suit :


$plot->yAxis->setLabelPrecision(1);

Dans ce cas ci, les données affichées auront 1 chiffre après la virgule. On peut voir que l’on applique cette méthode à l’axe des ordonnées. Cette méthode ne peut s’appliquer à l’axe des abscisses : celles-ci ont souvent une échelle de temps (mois, années …).

Il ne reste maintenant plus qu’à ajouter l’objet du type de graphique désiré à l’objet graphique :


$graph->add($plot);

La dernière étape consiste à dessiner le graphique grâce à l’objet final que l’on a consolidé :


$graph->draw();

Artichow offre une bonne alternative gratuite et libre à JpGraph. Cependant, deux gros problèmes se sont présentés à moi :

Le premier est un problème d’esthétisme et de respect de convention. Je n’ai pas réussi à constituer une échelle avec un intervalle régulier pour l’axe des ordonnées. Pour donner un exemple concret, prenons ces données : 0,3,5,7,9,15. Sur un graphique normal, l’intervalle de l’axe des ordonnées serait de 5. Or ici ce dernier mettait des intervalles tout à fait farfelus comme : 3,7,10,16. Malgré tous mes efforts et mes demandes sur le forum officiel de la librairie, aucun résultat ne s’est avéré concluant.

Le second problème est quant à lui bien plus ennuyeux : Artichow ne gère pas les échelles de temps. Ce qui fait que si la première donnée est par exemple, le 1er mai et que la seconde est le 5 juin, ces deux données se suivront sans aucunes valeur entre. Difficile de faire un graphique sérieux et représentatif pour une durée T dans ce cas de figure.

J’ai donc dû abandonner l’idée d’utiliser cette solution ce qui est bien dommage compte tenu de la qualité et de la gratuité de cette librairie.


VII.III.
Rrdtool

Rrdtool est un outil de gestion de base de donnée opensource. Il permet la sauvegarde haute performance et le tracé de graphiques de données chronologique. Cet outil a été créé pour superviser des données serveur, telles que la bande passante, la température d'un processeur... Son très gros avantage est sa base de donnée de taille fixe. Rrdtool crée des graphiques au format image choisi (jpeg, png, gif …) ce qui permet de l’utiliser dans la plupart des logiciels.



VII.III.I.
Installation

L’installation de Rrdtool, peu se réaliser de plusieurs manières différentes : soit à partir des sources du logiciel que l’on doit compiler et installer, soit via le gestionnaire de dépôt. Sous Debian, rrdtool est disponible dans les dépôts. C’est donc par cette manière que je l’ai installé à l’aide de la commande :


apt-get install rrdtool



VII.III.II.
Utilisation et avis sur cette solution

Rrdtool et les utilitaires de ce genre sont généralement utilisé pour mesurer le trafic réseau d’un serveur. Pour ce faire, les données sont généralement enregistrées à intervalles réguliers grâce à une tâche cron. Cron est l’utilitaire de base sous les systèmes Unix qui permet de planifier des tâches à heure ou à intervalle précis.

Ce logiciel ne correspond pas vraiment à l’utilisation dont j’ai besoin. Cependant puisque ce dernier prend en compte les données chronologiques, j’ai essayé de l’utiliser et l’adapter aux besoins.

J’ai donc créé une page PHP permettant de spécifier une date de début et une date de fin de recherche. Cette page PHP fait alors appel à un script Perl qui effectue les requêtes SQL à l’aide des dates reçues par la page PHP. Une fois ces données récupérées dans la base de donnée, le script Perl rempli une base de donnée Rrdtool. Une fois ceci fait, le script Perl demande à Rrdtool de créer le graphique et de l’exporter au format image. Le PHP peut dès lors afficher l’image du graphique dans la page principale.

Je n’ai malheureusement par réussi à obtenir un résultat probant. En effet Rrdtool a besoin d’effectuer des moyennes ce qui rendait les données non fiables.


VII.IV.
FusionCharts Free

FusionCharts Free est une librairie programmée en Flash et qui permet la réalisation de graphiques statiques ou animés. Bien que programmé en Flash, FusionCharts Free ne nécessite aucunes connaissance de ce langage pour être utilisé. En effet, ce dernier peut-être utilisé avec de nombreux langages de programmations tels que : PHP, ASP, HTML, JSP …

Il est à noter que cette librairie est disponible en deux versions : la version professionnelle et la version gratuite. Cette dernière, contrairement à la version gratuite de JpGraph, peut-être utilisée dans le but d’un usage commercial. La différence entre ces deux versions est simplement la quantité de contenu : la professionnelle permet de créer plus de types de graphiques différents et fournit le code source de l’application. Dans mon cas, la version gratuite convient parfaitement car elle propose les graphiques de « base » dont j’ai eu besoin.



VII.IV.I.
Installation

Tout ce que l’on a besoin de faire pour effectuer l’installation du logiciel est de télécharger l’archive sur le site officiel de FusionCharts Free et de la décompresser dans un dossier sur le serveur ou il sera utilisé.



VII.IV.II.
Utilisation et avis sur cette solution

Afin de pouvoir utiliser FusionCharts Free dans la page voulue, il faut tout d’abord indiquer à la page HTML/PHP que l’on va utiliser un élément additionnel. Pour ce faire, entre les balises <HEAD> </HEAD>, il faut spécifier le chemin d’accès vers le fichier Javascript du logiciel (FusionCharts.js) de cette manière :


<script language="Javascript" src="./fusion/JSClass/FusionCharts.js"></script>

Où ce qui se trouve après l’argument src correspond au chemin d’accès complet ou relatif vers le fichier en question. Ce dernier, comme dans l’exemple, se trouve par défaut dans le répertoire JSClass. Il faut ensuite spécifier le chemin du fichier qui contient les méthodes permettant d’utiliser FusionCharts Free avec PHP. Pour ce faire, dans le code PHP, il faut inclure le fichier nommé « FusionCharts_gen.php » de cette manière :

include("./fusion/Includes/FusionCharts_Gen.php");

Ici encore, le chemin d’accès vers le fichier peut l’être de manière absolue ou relative.

L’utilisation en elle-même s’avère très simple : la documentation est très bien faite et très explicite. La première chose à faire est de récupérer les données provenant de la base de données à l’aide d’une requête SQL. Une fois ces résultats récupérés, on doit créer un nouveau graphique. Pour cela, il faut créer un objet graphique en faisant appel à son constructeur auquel on spécifie le type et la taille du graphique que l’on veut créer :


$FC = new FusionCharts("Line", "800","350");

Dans cet exemple, ce sera un graphique en courbe. Les types disponibles sont : graphiques en colonnes 2D / 3D, graphique en courbe, graphique en camembert 2D / 3D, graphique en barre et graphique en aire. Il y a évidemment la possibilité pour chaque types de graphique d’afficher des données multiples.   Dans ce cas, il faut changer le nom spécifié lors de la

construction de l’objet graphique : pour un graphique multi courbes, la dénomination sera « MSLine » plutôt que « Line ». MS provenant de Multi-Series en anglais et qui signifie séries multiples.

L’étape suivante est de spécifier à l’objet graphique ou se trouvent les fichiers Flash nécessaire à la création finale. Il faut pour cela utiliser la méthode setSwfPath de cette manière :


$FC->setSwfPath("./fusion/Charts/");

Maintenant ceci fait, je peux ajouter un titre, l’intitulés des axes, les unités et bien d’autres choses avec la méthode setChartParam(). Il ne reste plus qu’à ajouter les données qui peuvent se réaliser de diverses façons : soit envoyer les données une par une à la librairie, soit constituer des ensembles de données et les envoyer lorsqu’elles sont pleines.

J’ai utilisé la première solution lors des graphiques à courbes simples. Dans ce cas, les données s’ajoutent avec la méthode addChartData().

La seconde façon de faire convient aux graphiques à données multiples. Il est de convenance d’utiliser les ensembles de données. Pour cela il faut tout d’abord créer l’ensemble :


$FC->addDataset("Outunicast","color=FFFFFF");

On crée ici un ensemble de données s’appelant « Outunicast » ayant comme propriété d’être de couleur blanche. Il faut maintenant ajouter les données de cette manière :


 $FC->addChartData($donnees2[$i]['outunicast']);

On peut voir ici que l’on envoye à la méthode de remplissage les données contenues dans le tableau à deux indices nommé donnees2. Une fois que toutes les données de la première courbe ont été envoyées, il ne reste plus qu’à faire de même pour la seconde, c’est-à-dire créer un second ensemble de données et y ajouter les données adéquates.

Lorsque tous les ensembles de données dans le cas d’un graphique à courbes multiples ou toutes les données dans le cas d’un graphique à courbe simple ont été envoyées, il ne reste plus qu’à faire appel à la méthode de création de graphique de cette manière :


$FC->renderChart(); 

FusionCharts Free permet de faire de très jolis graphiques au rendu soignés et personnalisable à souhait notamment grâce à la possibilité ou non d’animer l’apparition du graphique et l’affichage des valeurs des points lorsque l’on passe sa souris dessus. 

Malheureusement, comme pour Artichow, il ne prend pas en charge l’échelle de temps qui est un élément fondamental pour les graphiques que je dois réaliser.




VII.V.
Solution

Après avoir essayé différentes librairies logicielles permettant de faire des graphiques, force est de constater qu’une seule correspond réellement à mes attentes : JpGraph. Malheureusement, étant donné le prix fort prohibitif de ce produit pour une utilisation à but commercial, force est de constater que je n’ai pas trouvé ce que je recherchais. J’ai donc décidé de créer moi-même l’échelle de temps pour ensuite pouvoir utiliser une des librairies testées.

Mon choix pour la librairie graphique s’est finalement porté sur FusionChartsFree car c’est ce dernier qui m’a paru le plus modulable et qui offrait le meilleur rendu visuel. Pour créer les graphiques avec une échelle de temps normale, j’ai donc procédé comme suis :



VII.V.I.
Préparation des données

Tout d’abord, j’effectue une requête SQL qui va me permette de récupérer les données nécessaires ( variant d’un « Mib Group » à un autre) pour un intervalle de temps que l’utilisateur spécifie. Dans tous les cas, en plus de ces données je récupère le champ « tmstamp » de la table. Ce champ correspond à la date du jour ou l’enregistrement est effectué et ce sous format américain ( année – mois – jour  heure : minutes : secondes). C’est ce champ qui va me permettre de créer une échelle de temps viable. 

Après avoir effectué la requête, je m’assure avant toute chose que cette dernière a retourné un résultat afin de ne pas effectuer des opérations inutiles.  Si données il y a, j’effectue une seconde requête qui va récupérer les informations depuis la date butoir spécifiée jusqu’à l’heure suivante. Les données récupérées me serviront plus tard dans le traitement.

Je peux maintenant commencer le traitement à proprement parler. Tout d’abord, je soustrais les jours choisis par l’utilisateur. Je vérifie ensuite si la différence est égale à 0 ou si elle est supérieure à 0 et inférieure à 10 ou alors si elle est supérieure ou égale à 10 jours. Ensuite, je récupère la première donnée récupérée du champ « tmstamp » et si les minutes et les secondes sont supérieures à 0, je les soustraits de manière à avoir une date avec une heure de départ « ronde ». Après, selon le résultat obtenu de la soustraction effectuée auparavant, je rajoute un délai d’une heure ou bien d’un jour à cette date. J’ai maintenant la date de fin pour pouvoir réaliser l’échelle complète du graphique. 



VII.V.II.
Création de l’échelle et traitement des données

Pour créer l’échelle, je crée un tableau vide qui sera chargé de recueillir les valeurs de temps ponctuelles. Je donne comme première valeur à ce tableau la date minimale calculée au début du traitement. Une fois ceci fait, je teste une seconde fois la soustraction des deux jours sélectionnés. 

Si la valeur est égale à 0 et que la soustraction des deux heures est inférieure à 5, je fais une boucle qui remplit le tableau avec des dates dont l’intervalle est de 1 minute tant que la valeur ajoutée dans le tableau est inférieure à la date maximale calculée précédemment. Dans cette même boucle, j’effectue une autre boucle qui va parcourir les données récupérées par la toute première requête SQL. Je teste dans cette boucle si la valeur du champ « tmstamp » (heure, minutes, jour, mois et année) est égale à celle du tableau. Si c’est le cas j’enregistre dans un nouveau tableau à deux indices la valeur de cette date, ainsi que les données récupérées (dépendant du « Mib Group »). Ce nouveau tableau va me permettre de trier par la suite les données sur base de la date.

Dans le cas ou la soustraction des deux heures est supérieure à 5, l’intervalle de temps n’est plus de 1 minute mais de 5. Quant au test, je vérifie que l’heure est la même entre les données récupérées et le tableau de temps, ensuite j’effectue un autre test qui vérifie que les minutes des données sont supérieures ou égales au tableau de temps et qu’elles sont inférieures à la valeur du tableau de temps augmentée de 5 minutes. Si ce cas est vérifié, je constitue l’autre tableau à deux indices.

Si la soustraction des deux jours est supérieure à 0 et inférieure à 10, alors l’intervalle constitué sera d’1 heure. Le test dans la seconde boucle s’effectuera uniquement sur l’heure pour constituer le tableau de données à deux indices.

Enfin, si la soustraction est supérieure ou égale à 10, alors l’intervalle sera de 1 jour. Pour ce cas de figure, la seconde boucle n’effectue pas le même procédé que pour les autres. En effet, pour avoir plus facile, j’effectue des requêtes afin d’effectuer la moyenne journalière pour chaque donnée. Je parcours ensuite les données récupérées pour vérifier s’il n’y a pas de donnée nulle. Si tel est le cas, je lui donne la valeur 0.

La dernière étape consiste à effectuer les moyennes de données, identifier les valeurs nulles et les modifier. Cette dernière étape ne s’effectue que si le résultat de la soustraction des deux jours recherché est inférieur à 10. En effet, pour ce cas la, la moyenne a déjà été réalisée à l’aide des requêtes SQL et les données nulles ont déjà été remplacées.

Je procède tout d’abord en parcourant le tableau à deux indices en comparant la date de ce dernier avec la date du tableau de temps. Si elle est égale, j’ajoute chaque donnée dans un tableau à indice simple. Si les dates ne sont pas égales, j’ajoute quand même une entrée dans le nouveau tableau qui contient les dates mais je remplis les autres d’une valeur vide.

Je crée une boucle qui va maintenant parcourir le dernier tableau et faire les moyennes des valeurs en fonction de la date.

Il ne reste plus qu’à vérifier qu’il n’y a plus de valeurs nulle. Si c’est le cas, je regarde si la donnée suivante est non nulle et différente de 0. Si c’est le cas et que la valeur de la donnée précédente est différente de 0, alors je reprends cette valeur pour remplacer la valeur nulle.



VII.V.III.
Création du graphique

Pour créer le graphique, il faut tout d’abord créer un objet graphique en lui spécifiant la taille et le type de graphique que l’on souhaite. Dans mon cas, j’ai du utiliser un graphique en « aire » plutôt qu’en courbes et ce, car j’avais beaucoup trop de point et que c’était illisible.

Il faut ensuite ajouter les données. Selon le type de cas, je n’ai affiché que les points d’intervalle sur l’axe des X. Pour ce faire, il a suffit que je donne un nom vide à afficher pour les points que je ne voulais pas afficher. FusionCharts Free permet néanmoins d’afficher la valeur des points du graphique ainsi que leur date en passant la souris sur les points du graphique, ce qui permet une très bonne lisibilité.

VIII.  Création de la page d'affichage des attributions d'adresse IP

A la base, je ne devais pas m’occuper de cette page. Cependant, pendant ma période de stage, un client de l’entreprise a passé commande pour que cette page soit implémentée sur son système. La réalisation de cette dernière m’a donc été confiée.


VIII.I.

Utilité de la page

Cette page a pour but de lister tous les modems (CM) qui sont connectés au CMTS sur lequel est située l’application Web que l’on accède.
Elle doit aussi indiquer si des machines ou d’autres équipements sont connectés à ces modems et leurs adresses IP. Le client doit pouvoir effectuer une recherche en renseignant une adresse IP machine. Il verra alors le ou les modems qui ont attribués cette adresse IP avec possibilité de consulter en détail l’historique d’adressage IP de ce dit modem.


VIII.II.
Présentation et explications

Au niveau de la présentation, on repère deux blocs distincts. Le premier situé en haut de page contient l’intitulé centré de la page, la progression de l’affichage des modems à l’extrême gauche et le bouton de recherche à l’extrême droite.

Le second bloc situé en milieu et centre de la page, affiche les informations à propos des modems qui sont connectés. On peut y lire la référence du client, le nom de ce client, le label qui caractérise le modem, son adresse MAC ainsi que son adresse IP. Associé à cela, l’affichage de l’adresse IP et de l’adresse Mac du où des machines qui sont connectés à ces modems.
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L’affichage de la progression de consultation des modems change en fonction de leur nombre. Par défaut, la page affiche les modems par paquets de 30. Il est alors possible de consulter les 30 prochains ou les 30 précédents à l’aide, en bas et en haut de tableau, à une navigation par page. 

Dans le coin supérieur droit comme précédemment indiqué, se trouve le bouton faisant apparaître la zone de recherche. Lorsque l’on clique sur ce bouton, une fenêtre ressemblant à une fenêtre « popup » apparaît. J’ai bien dit ressemblant car ce n’en est pas une. Cette dernière s’ouvre dans la même page et au-dessus du reste.

Celle-ci est composée d’un champ permettant de saisir l’adresse IP machine recherchée. En dessous de ce champ, la possibilité de sélectionner une date de début et de fin de recherche effectuée à l’aide de liste déroulante pour chaque données (année, mois, jour, heure et minutes). Cette liste à comme valeur par défaut la date du jour à 23 heures 59 en tant que date de fin et la date de début de recherche correspond au premier jour du mois antérieur à la date du jour.
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Lorsque la recherche est effectuée, un tableau récapitulatif est disponible. Ce dernier affiche le même tableau que précédemment pour le modem qui a fournit l’adresse IP recherchée. Ajouté à ce tableau, une colonne en plus indiquant la date de dernière attribution de cette adresse IP. 
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En dessous de ce tableau, l’utilisateur a la possibilité de revenir à la présentation d’origine de la page.

La possibilité est offerte à l’utilisateur de pouvoir consulter l’historique complet des adresses IP assignées par le modem. Pour accéder à cet historique il suffit juste de cliquer sur la ligne du tableau qui concerne le modem.

L’utilisateur arrive alors sur la page d’affichage de l’historique. Cette nouvelle page est, elle aussi constituée de deux blocs distincts.

La première partie contient les informations propres au modem. Informations qui étaient présente dans les tableaux affichés lors de l’affichage du résultat de la recherche et lors listing des modems.

La seconde partie est consacrée à l’affichage des historiques. Cet affichage est effectué dans un tableau à 3 colonnes  indiquant la date, l'adresse MAC de l'appareil s'étant connecté au modem et l'adresse IP qui lui a été attribuée par ce dernier. Cet affichage des historiques se fait lui aussi par lot de 30 enregistrements. Lorsque le nombre est supérieurs, des liens vers les autres pages apparaissent en haut et en bas de l'historique pour permettre la navigation par intervalle de 30 enregistrements. 
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